
CONFÉRENCE DE BRETTON WOODS (1944)1 

 
«Cette conférence avait réuni les pays vainqueurs de la Deuxième Guerre mondiale afin de mettre 

sur pied un nouveau système monétaire international. Deux projets y avaient été soumis, celui de 

l’économiste britannique John Maynard Keynes et celui de l’économiste du Trésor des États-Unis, 

Harry Dexter White». 

 

Le plan Keynes proposait: 

 
→ La création, au-dessus des monnaies nationales, d’une monnaie internationale. 

→ L'instauration d'une autorité monétaire supranationale, une banque mondiale, ou banque 

centrale des banques centrales, pivot d’un futur gouvernement économique du monde, qui régirait 

l'émission de cette monnaie internationale. 

→ Un contrôle mondial des prix et des stocks de matières premières. 

→ Autre rôles de l'autorité monétaire supranationale: 

• Elle aurait agi comme une « Union internationale de clearing » (chambre de compensation des 

paiements internationaux). Fondée sur le principe de la responsabilité conjointe des pays 

déficitaires et des pays excédentaires (déficits et excédents commerciaux) dans l’existence d’un 

déséquilibre, et du partage nécessaire de leurs efforts en vue d’éliminer les surplus des uns qui 

sont simultanément les déficits des autres, elle aurait exigé le paiement d’un intérêt sur les comptes 

tant excédentaires que déficitaires. 

• Elle aurait joué au niveau mondial un rôle équivalent à celui de toute banque centrale nationale à 

l'intérieur du pays, ayant la capacité de détenir des dépôts, d’octroyer des crédits, et de créer les 

liquidités nécessaires aux échanges entre les pays. 

 

«Il va sans dire que les États-Unis n’étaient pas disposés à accepter un tel système qui les aurait 

privés d’une partie du contrôle qu’ils étaient alors en mesure d’exercer sur le monde. (...) Ils ont  

alors imposé le plan White, qui a donné lieu au système de Bretton Woods», dans lequel: 

→ La monnaie nationale des États-Unis, le dollar, allait jouer le rôle de monnaie internationale; 

→ L’institution internationale mise sur pied pour veiller au fonctionnement du système serait  le 

Fonds monétaire international (FMI), dominé par les États-Unis. Le FMI n’a rien de la banque 

centrale supranationale que proposait le plan Keynes. 

→ La Réserve fédérale, soit la banque centrale des États-Unis, émettrice de dollars, serait 

l’institution émettrice de monnaie « internationale ». 

                                                
1 Source: Louis GILL, «Un "nouveau Bretton Woods"?», dans Le Devoir, 4 novembre 2008, p. A9. 


